
 
 

 
FOIRE AUX QUESTIONS : 

 

« Je veux bien prier la Sainte Famille pour notre couple et nos enfants... Mais 
elle ne sait pas ce que sont les problèmes : JESUS n’a jamais été un 

adolescent à problèmes, Marie était l’Immaculée Conception et Joseph était le 
plus sage des hommes. Tout cela est loin de nos familles humaines !» 

 
Lorsqu’on lit l’évangile selon saint Luc au chapitre 2 versets 43 à 51, on est ébloui par le fait 

inouï que l’éducation du Fils de Dieu, en son Humanité sainte, a été confié à Marie et à Joseph. 
Marie et Joseph sont, de ce fait, proposés comme modèles des foyers et des couples… 

pourtant, ils n’ont pas connu toutes les épreuves dont souffrent aujourd’hui les familles : difficultés 
dans le dialogue conjugal, dans l’éducation des enfants, etc. 

Il serait impossible de reproduire telle quelle la Sainte Famille, mais c’est de leur vertu que 
chaque foyer peut s’inspirer. 

Marie et Joseph se sont aimés toute leur vie avec une tendresse incomparable. Mutuellement, 
ils remerciaient Dieu de leur délicatesse, de leur beauté et de leur profondeur spirituelle mutuelles. 
L’absence de relations sexuelles ne les a pas empêchés de s’admirer vraiment l’un l’autre et d’inventer 
mille manières de s’exprimer leur tendresse. 

Le couple de Marie et de Joseph était tout ordonné à l’éducation de l’Enfant-Dieu dont ils 
avaient reçu la charge. Leur mission était de permettre au Fils de Dieu de devenir vraiment l’un de 
nous.  

 
Marie fut unie à saint Joseph par un authentique mariage : le premier mariage chrétien ! Saint 

Joseph est nommé plusieurs fois dans l’Evangile comme « époux de Marie. » Saint Thomas d’Aquin 
dit que le mariage possède deux perfections : 

- L’union indissoluble de deux personnes. 
- L’engendrement et l’éducation des enfants. 
L’union de Marie et de Joseph réalise la perfection première du mariage, qui est la 

communauté de vie, et réalise une part de la perfection seconde, qui est le soin donné à l’enfant. 
Mais entrons dans le mystère de la Sainte Famille qui est comme toute famille humaine et qui 

donc repose sur l’union d’amour fidèle des parents. L’exceptionnelle qualité spirituelle de Marie a 
trouvé en cet homme, choisi par Dieu pour être son époux, un être capable de lui rendre amour pour 
amour, les deux édifiant ainsi une communauté sponsale qui reçoit, comme un écrin, la perle précieuse 
qu’est Jésus. Le fait que cette communauté de vie n’ait pas inclus de relations conjugales, c’est-à-dire 
ne soit pas allée jusqu’à l’union des corps en vue de la procréation, ne diminue en rien la qualité 
remarquable de cette union conjugale. 

Dire que Marie est d’abord épouse au sens proprement matrimonial, de par sa communion 
profonde avec saint Joseph, permet de situer clairement, au bénéfice de tous les époux chrétiens, la 
perfection de leur union. Cet authentique mariage de Marie et de saint Joseph est le premier mariage 
auquel il faut appliquer ce que saint Paul révélera du mariage : signe de l’union du Christ et de l’Eglise 
(Ep. V, 32). En ce sens, l’union de Marie et de saint Joseph fut la prophétie de l’union à venir du 
Christ et de l’Eglise. 

 
LES CONSEQUENCES SONT IMPORTANTES : 

La joie de vivre : Vivre entre JESUS, Marie et Joseph, c’est vivre dans l’entente, dans le 
rayonnement d’un amour conjugal vrai, d’une attention filiale tendre, d’un émerveillement devant 
toutes les petites joies quotidiennes de la vie de famille. 

La maturité affective parfaite : Joseph a été le père adoptif de JESUS, cette paternité humaine 
a été nécessaire à la maturité affective humaine et JESUS. Joseph a contribué à ce que JESUS 



devienne, au sens plein, un homme, en lui proposant une image masculine à laquelle il pouvait 
s’identifier. 

La joie d’aimer : A l’école de ses parents, JESUS a découvert le sens des mots et la façon de 
réagir aux mille et une circonstances de la vie quotidienne. Marie et Joseph lui ont enseigné la parole, 
la lecture, le chant, l’écriture, le travail du bois… On a quelque peu le vertige en pensant à l’influence 
indélébile qu’a exercé sur le CŒUR de JESUS l’amour de ses parents. Le Fils de Dieu a appris l’art 
d’aimer ses frères avec un CŒUR et des gestes d’homme ! 

La joie de prier son Père :

 

 JESUS  a eu besoin humainement de recevoir une éducation 
religieuse. Il a eu besoin du regard, des baisers et des bras de ses parents pour se représenter, dans sa 
conscience humaine, la tendresse sans mesure de son Père divin. A l’école de ses parents, JESUS a 
appris à lire la Bible, à bénir Dieu, à rendre grâces. Joseph, voyant JESUS, était silencieux devant le 
mystère de son enfant obéissant à ses moindres conseils, et cette soumission remplissait son cœur de 
confusion et de profonde humilité. 

CONCRETEMENT POUR MOI AUJOURD’HUI : 
= La sainte Famille est mon modèle. Toute l’existence de Marie et de Joseph était polarisée 

par la présence de JESUS : l’un et l’autre ne vivaient que pour Lui. Comme eux, ma joie, ma raison de 
vivre, doit être d’accueillir, de contempler, d’écouter cet Enfant qui se donne à moi dans une absolue 
gratuité. C’et accueil émerveillé du Dieu parmi nous est la source de toute joie et de toute union des 
cœurs. 

= Chaque éducateur puise ses forces dans la sainte Famille. Le mot auctoritas vient du verbe 
latin augere qui signifie « augmenter ». L’autorité de Marie et de Joseph sur leur enfant a permis à 
JESUS de « grandir » dans tous les domaines, y compris en amour ! Le mystère de la conscience 
humaine est un aspect du mystère même de l’Incarnation : JESUS a tant reçu de ses parents ! Cela doit 
me donner du courage pour enseigner, faire grandir l’autre avec détachement, transparence et 
cependant en assumant mes responsabilités. 

= Prier Marie et Joseph. Leur demander de m’éduquer à une vraie humanité et à une vraie vie 
spirituelle, leur faire confiance dans ma vie temporelle et mon salut éternel : c’est ce que sainte 
Thérèse d’Avila avait compris et mis en pratique en confiant sa vie spirituelle au grand saint Joseph, 
lui qui, créature, a vécu entre le Verbe de Dieu et l’Immaculée Conception ! Mais la Madre ne lui 
confia pas que sa vie spirituelle et celle de ses sœurs, elle avait demandé à Marie et Joseph de 
s’occuper de toutes ses affaires temporelles aussi. 

 
Sœur Sophie de l’Incarnation 

Petite Sœur de la Consolation du Sacré COEUR et de la Sainte FACE 
 
 


